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tains papiers dont la publication 
nuirait à l’intérêt public. Le député 
de Bellechasse demande copie des 
requêtes pour et contre l'exécution 
de Riel. A quoi bon ? Le juge
ment de la chambre doit il se for
mer sur les expressions de l'opi 
nion publique. 11 y a d’ailleurs une 
liste de ces pétitions dans les livres 
bleus et il était inutile de les voir 
toutes. Le gouvernement n’a pas 
caché l’existence de ces requêtes : 
il n’v avait pas intérêt.

il serait malheureux de confon
dre dans une même discussion 
l’administration des affaires du 
Nord-Ouest et l’exécution de Riel. 
Ce sont deux questions distinctes 
Admettant ce que M. Laurier a dit 
de l’administration du Nord Ouost, 
M. Blake peut-il conclure à la jus
tification de cette révolte, qui a crée 
t int de deuils parmi les Métis et 
dans les provinces d’Ontario et Je 
Québec ? Les relards du gouverne
ment ne justifient pas l’acte de 
Riel : c’est évident.

Le chef de l’opposition est mieux 
informé pour juger aujourd’hui 
qu’il y a quinze ans. lorsqu’il dé 
nonçait Riel dans Ontario. Pour
tant il se déclare incapable de dire 
si Riel a été justement exécuté ou 
s’il aurait dû être gracié ou mis en 
liberté, pour recommencer plus 
tard quelque révolte.

Le peuple ne trouvera pas sérieux 
le prétexte de M.Blake pour ne pas se 
prononcer sur la question présente : 
le peuple croira avec raison qu’on 
peut se former une opinion juste 

l’exécution de Riel, après les 
évènements qui se sont déroulés 
depuis plus d’un au.

MM Desjardins et Amyot insis
tent pour avoir les documents de
mandés. Le vote est pris et la 
motion de M. Amyot est rejetée »ur 
division de 116 contre 75.

Sir Adolphe Caron reprend en 
suite le débat sur la motion Lan
dry. Il relève l’accusation de tra
hison portée Contre lui et ses collè
gues : il n’a fait qu’accomplir un 
devoir pénible, et aujourd’hui, dans 
les mêmes circonstances, il agirait 
de môme.

11 fait voir la grandeur du crime 
de Riel en soulevant les Sauvages, 
et repousse l’idée que Riel puisse 
être considéré comme un martyr 
ou un héros.

L’honorable ministre de la mili 
ce continuera son discours aujour
d'hui.

LA COITOLTRREITOaAU PARLEMENTLE CANADA
---- EST LALes bills suivants ont été présen

tés hier : acte pour incorporer la 
compagnie de chemin de fer et de 
navigation du Portage je la Prairie 
et du lac des Bois ; acte pour in- 
mrpo-er la compagnie de chemin 
de 1er “Nova Scotia and Western,’’ 
acte pour prolonger l’fntercolonial 
d’un point près de Stellarlon jus
qu'à Pictou.

M Blake demande si le gonver 
nement a re;u quelques rapports 
concernant les bruits qui ont couru 
disant que la rebellion d-s Métis 
avait été suscitée par des blancs 
de Prince Albert.

L’honorable ministre de la jus
tice répond qu’il y a eu des rap 
ports à ce sujet

M.jAmvot fait motion pour co 
pies des télégrammes, etc., demao 
dant soit la commutation,soit l'exé
cution de la sentence de Riel.

A ce, sir Hector Langevin expose 
qu’il importe de reprendre tout de 
suite le débat sur la molion Lan
dry, pour que le gouvernement 
sache, avant d’opérer les travaux 
sérieux de la session, s’il a la con
fiance d- la chambre

M, Edgar orétend que la cham
bre doit avoir les infoi mations de
mandées et il propose d’ajouter à 
la motion “ que le gouvernement 
doit, sans délai, produire les autres 
papiers relatifs aux affaires du 
Nord-Ouest et de nature à faire 
connaître la situation avant, du 
rant et après la rébellion.”

Le Président de la Chambre 
décide que cette motion n’est pas 
dans l’ordre.

Alors M. Blake se met à repro
cher au gouvernement de retenir 
les documents nécessaires pour 
éclairer la discussion. Lors de la 
rébellion de 1870, le premier mi
nistre eut plus d'égards aux deman
des de la Ch imbre : il chargea un 
comité, formé des membres des 
deux côtés de la Chambre, de choi
sir les documents qu’on devait ren 
dre publics. 11 n’y a pas un parle
ment au monde, où des demandes 
aussi justes seraienl méprisées.
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CHACUN SES VUES

xtrHordtnuIreaur 
tels d’epleerles et 
son spécialement.

Le discours prononcé mardi soir 
par M. Laurier sur la motion 
Landry, dit le free Press, a con
vaincu bien des gens qu’on ne 
saurait voter contre cette motion 
sans approuver toute l’admimstra- 
du Nord-Ouest par le gouverne 
ment actuel, administration lté 
faste dont l’exécution de Riel fut 
un de. actes l“s plus honteux.

Il n’en reste pas m dus vrai, à 
n’en pas douter, que si les Metis se 
sont plaints du gouvernement, 
jamais ils n’ont eu meilleures rai
sons de le faire que sous l'adini 
nisi ration Mackenzie. Il reste aussi 
bien établi que la chambre s’est 
déjà, l’an dernier, prononcée sur la 
question de responsabilité lu gou
vernement, et qu’alors le mouve 
venunt national n’était pas au 
monde. Le fait est que ce nouveau 
parti, auquel les chefs libéraux 
donnent timidement la main, ne 
repose pas du tout sur les considé
rations de M. Laurier. Les natio 
nards n’insistent pas sur la jusvfl- 
cation de la révolte. Quand le 
procès de Riel eût lieu, personne 
n’osa prétendre qu’aux yeux de la 
justice la légitimité des griefs des 
Métis pût excuser les crimes de 
Riel. Ses amis les plus dévoués ne 
le prétendirent pas sérieusement. 
Devant le tribunal de Régina, le 
seul rlaidoyerséri ux fut la folie du 
prisonnier, et il a toujours été bien 
comprjs qne la folie seule pouvait 
le sauver.

Aujourd’hui le parti national 
travaille à prouver qne le gouver
nement a fait mourir un maniaque 
irresponsable de ses actes. M. Lan 
rier, de son côté, croit que la 
victime du 16 novenbre est 
un grand patriote et un héros. 
Il a divergence d’opinion frappante, 
et M. Laurier est évidemment trop 
libéral pour faire société durable 
avec M. Landry et autri s.
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A Bots, la verge et plus.IDCOCK
*«2 PLIS DE 50 CAISSESDK

VVEATJX 1 De Nouvelles et Jolies Marchandises, que nous avons Importées 
directement de FitANCK, D'ANOIÆTKRRE et des ETATS-UNIS.

Termes ■ OOMPTATVT.

zf

PEAUX Toutes personnus du soxe masculin 
âgées de 21 ans, sujettes britanniques par 
naissance ou na'uralisation, et pos.-è iant 
quelqu’u ir des qualifications suivantes :

1. Tout propriétaire ou occupant d’une 
propriété immeub e, soit de son propre 
ch f ou du chef de sa femme, évaluée à 
$3D0.

2. Tout locataire payant 
$2 par mois ou de $20 par année.

3. Toute personne retirant un revenu 
de $300 par année ou de >6 par semaine 
de ses gages, de son commerce, de t-a pro
fession ou de placements fails eu Canada.

4. T uLe personne qui est le fils, le beau 
fils, le petit-fils ou le gendre d • quiconque 
possède une propriété de la valeur de $600 
et plus.

Tous ceux qui sont favorables au parti 
Libéral-Conservateur et dont le nom n’est 
pas encore sur les list-s électorales mal
gré qu’ils possèdent une ou plusieurs des 
qualifications ci-dessus, sont priés d’en
voyer immédiatement leurs nom et pré
noms, adresse, la na ure de leur qualifica
tion à l’un des messieurs dont suit la

QUARTIER VICTORIA—C. Gagné, rue 
Wellington, ou P S. McKenzie, 167 
rue Cambridge.

QUARTIER WELLINGTON—C. Mageè, 
24 rue Sparks.

QUARTIER ST. GEORGES — Thomas 
Birkett, rue Rideau.

QUARTIER BY — P. H. Chabot, rue 
Sussex.

QUARTIER OTTAWA — Wm McEvela, 
rue de l’Eglise, on Chas. Desjardins, 
échevin, 85 rue Water.

Ou à D. O’Connor, \ résident de l’associa
tion Libérale-Conservairce.

J. W. McRae, Association Libérale-Con
servatrice des Jeunes Gens.

Thos. Stewart, Association Libérale Con
servatrice des Ouvriers, 531 rue 
Albert.

Oscar McDonell, le Cercle Lafontaine, rue 
Rideau.

En s’adressant à l’un ou l’autre de ces 
messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations désirées et des formules 
pnmées.

Que chaque conservateur n’oublie pas 
de se faire porter sur la liste électorale 
avant la fin de lévrier.

Qu’on ne l’oublie pas 1 Qu’on ne l’ou
blie pas I
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PAR EXCELLENCE. FVES SOUMISSIONS CACHETEES. 
XJ portant la suecription "Soumise ou 
pour habillements do la Police à cheval,” 
et adressées à l’honorable 1* 6si lent du 
Conseil P ivé, Ottawa, a-ront reçues Jus- 
qu’à midi d- JR UDI. le 18 mars 188ü.

On pourra obtenir des formules impri
mées de toumiesion, conienant tous les 
reneeigniments quant aux articles et les 
nuantiics rtutih, en s'adresiant au soussi-

---------- )0(-----------
Le soussigné informe le pub ic en géné

ral qu’il vient de faire de

Grandes Ameliorations

1
vis.

A son établissement, au
3IONS cachetées adressées 
t portant la suecription 
tour Approvisionnements 
seront reçues à ce bureau 

MARDI, le 20 AVRIL, 
rraiaon pendant l'exercice .
n 1887 des pprovisionne- 1
iges, tous droits payée, à 
fan Manitoba “t dans' les 
Nord-Ouest. Ces approvi- 
isistent en farine, lard sé- 
eiies, munitions, ficelles, 
sureaux, instruments ara

tenir des formu 
ôtai 1 s relatifs à Cos appro
les dates desj livraisons, 

ïsaut au soussigné, ou au 
is Affaires des Sauvages à 
tureau des Sauvager, Whi

le peuvent être faites pour 
» d’effets (ou pour une par- 
catégorie d'effets) eépare- 
toas les effe's mentionnés

ision devra être accompa- ( ; 
le accepté par une banque l J 
fable an surintendant gé- j 
es des sauva

gué.£^-------- IV O i7a cune soumission ne sera reçue A moins 
d'étre faite sortes formules imprimces. Oi 
pourra voir des échnn-illons de tous les 
articles au bureau du soussigné.

Chaque Eoumisaion devra être accompa
gnée .fi n chèque " accepté” par une ban
que canadienn*, pour une somme " égale 
à dix pour cent ” du total do la soumission, 
lequel chèque sera confisqué si le soumis
sionnaire refuse de aigu» r le contrat sur 
demande de ce faire, ou s'il néglige de 
compléter l’ouvrage entrepris. Hi la sou
mission n’est pas acceptée le chèque sera

payé aux Journaux qui 
nn>nce sans y avoir été

Au

Coin des rues Dalhousie et Waler.
Mon slock d'épiceries est maintenant des
PI un complet, et de. mieux 

A e-ortie.
Vous trouverez à ce magasin tous les 

Sirops Calmants et Médecines Patentées 
des meilleu es maisons de l’Europe, Mont
réal et des E'ats-Unia 

Mes dépenses d’administration sont très 
minimes, cons-quemmenl les effets ton 
vendus à

L'honorable M. White réplique 
au chef de l’opposition, avec vi 

Il l’accuse de vouloir se

:

gueur.
tirer des embarras que lui crée la 
motion Landry en s’appuyant sur 
des prétextes futiles. Ceux qui, 
dans la province de Québec, ont 
commencé, le jour même de l'exé
cution de Riel, une agitation contre 
le gouvernement ; ceux de la jour
née du Champ de Mars ; les orga
nisateurs .les brûlades eu tffigie

LE COMMERCE DE BOI ’

l.es perspectives sont très belles 
pour le commerce de bois au Ca
nada et particulièrement à Ottawa. 
On compte, pour un avenir asseï 
rapproché, sur un développement 
considérable de ce commerce avec 
le Nord-Ouest, grâce aux facilités 
offertes par le chemin de fer Cana
dien du Pacifique, développement 
dont les marchands d’Ottawa de
vront bénéficier d’une manière 
toute spéciale. L’ouverture du Pa 
ctfique n’aura pas eu seulement 
l'effet de donner aux moulins de la 
Chaudière un nouveau marché très 
vaste : de nouveaux moulins s’élè
veront sur différents points de son 
pxi cours, à proximité du bois, ce 
qui réduira les prix, à l’avantage des 
marchands et des consommateurs.

les de seu-
r6îi'’ne
publieront cette a 
a abor 1 autorisés.

sera rien

20 POUR OENT
FRED. WHITE, 

Gontrôl ;ur.
P. à C. du N.-U.

VS~Meilleur marché qu'aillncrr&t
TJ. VEZUIA,

178 ms IXalhoii.le. Ottess.

LES HABITANTS DU NORD- 
OUEST.

Ottawa, 24 février IR86.

prétendiont-ils qu’ils n’avaient pas 
les preuves suffisantes pour con
damner le gouvernement 1 On a 
bien demandé des papiers, depuis 
l’ouverture du parlement, mais on 
n’en a spécifié aucun. L’an der
nier, M. Blake, fil, devant la chain 
bre, le procès de l’administration 
du Nord Ouest ; pour conclure à 
la culpabilité du gouvernement il 
s’appuya sur des documents publics. 
Comment, aujourd’hui, peut-il se 
plaindre de ce que les documents 
lut font défaut pour condamner le 

haut de la rivière sont bonnes : mjme gouvernement ? Les mêmes 
suivant toute apparence l’eau sera 
a bon tante et la descente des billots

D1PHTHERMELe recensement des districts As- 
siniboia, Saskatchewan et Alberta 
pour 1884-85, donne 
22,083 habitants 6,997 maisons 
d’habitation et 7,151 familles ; au 
second, 10,746 habitants, 2,320 mai
sons et 2,574 familles ; au troisiè
me, 15,533 habitants, 3,723 maisons 
et 3,965 familles.

Il y a,en tout, près de 10,000 pro
testants anglicans et 9,300 catho 
liques, 14,U00 presbytériens, et mé
thodistes. Le n ste est infidèle.

Un y compte une vingtaine de 
mille anglais, Ecossais et Irlandais 
autant de Sauvages et 1,520 Fran
çais.

sont 3 387 français, 
1,300 écossais et anglais et 65 irlan
dais.

ierau prem mm ANTl-DlPEHTHEiilIQlItittges, poor au 
r cent du montant des son
ie Manitoba et les Tor
t-Ouest, lequelchèque sera 
soumissionnaire refuse de

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la 
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes

AYI8
,t sur demande de ce faire, 
mplit pas le serrlee eotre- 
e sera remis si la roumis- 
cceptée.
nnairee sont requis de frire 
de la valeur en argentées 
jflfcent de fournir, oar seas 
usions ne seront point pri.-

CH A NOUAIENT DE DATE
urra voirlepuis laquelle on po 

devis se rapportant à
La date de 

les plans et LA D1PHTHKK1E VAINCUE.L’ECOLE D’INFANTERIE Aux ravages de cette maladie terriole 
et réputée incurable, on a trouve un rema
de qui n'a jamais failli. L’expérienee de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’tuveuteur pur 
et dignes de foi 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

—A—
London, Ont.

ésentes changée à MARDI, 
nt, e la date de la récepti 

est reeulée j isqn à Mere 
prochain.
Par ordre.

lésion devra, en sue de K 
umiseionnalrw, porter la si - 
cautions jn. ées suffisante « 

»nt, pour garantir Vexécu

tas où le transport neee fo
llement par voie ferrée, les 
levront faire des arrange
ras poor que les aoprovl 
ient expédiée sans retards 
chemins de fer à leur deet» - 

entrepôt 
Bison.
nt ne s’oblige pas d’acesp-4 
i ni aucune des soamissfoas, > 
j« VANKOUGHNST, j
a tendant Général des j

G J.. Labeile, est par les pré 
23 Mars coi ra 
des eoumissi 
di, 7 A vi il i

En a tendant, ’les nouvelles du des iiersonnes notable, 
attestent l’efflo elle vraiHuissier de la Cour Suprême, B 

HUE BKITiHMA, 
HULL,'

Les métis
papiers existent et on peut en .tirer 
les mêmes conclusions 

Il est juste que la chambre ait 
sous les yeux, pour se prononcer, 
tous les renseignements désirables, 
mais il est également convenable 
qne le gouvernement retienne cer-

A. GOBBIL,
Secrétaire- DR N. LACERTE, 

LEVIS, P. ft.
Ministère des Travaux Publics, ) 

Ottawa, 12 Mars 1886 IOttawa, er ' •facile.
-Faite» l’ewkHi «le sa VA1A • 

K14. C’ewl la meilleure pois» 
made contre la chute de 
cheveu* et la Calvitie 
seule chez C. O. D 4 Cl EK 
Pharmacie».

Dans tout le Royaune Uni, la 
fête nationale des Irlandais a été 
marq tèe par de nombreuses assem
blées. Le calme a régné partout.

A LOUER Prix : 60 cts- la bouteille. Ko vente ches 
les pharmaciens.

SN DEPOT
L LZLAH A E A RIE,

71 Rue Bolton, Ottav

dv gouvernement
A Pittsburg, Pe,, Î00 journaliers 

employés dans les laminoirs Clin 
tou sont en grève.

Un ma?niflqu> logement, au No. S8 rue 
Cathcart Possession immédiate.

i formations s’adresser au No. Vt.

CHEZEs

jaillleSS 4rue Cathcart.
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te CANADA, i 5 Mare 1000.
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Hotel du Canada Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE COURTS

ATELIERS TYPOGRAPHIQUESLE FSEPCK DES FATIGUES

Mr, ALKXIS RENAUD, ci-de'mt «s- 
aocié de M.E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 56 et 60 rue 
Murray. Le publie voyageur trouvera 
toujours è oet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant • ontinu . 
lement en rapport avec les marchands 
bois et les contracteurs de chemin de lu., 
les hommes de chantiers trouveront ton 
jours chez lui X s’engager au prix le . u-

A. RENAUD, proprietaire
Mo 56, 58 et 60 Rue Mu -0 •

16 déc

Vous qui êtes fatigues, insou
ciants, sans espérances qui soul 
frcz reqrenez coujage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans înquiétuae. Cette pré- 

miraculeuse con 
comme Kidney

— DU —
8NTB1

Ottawa, Quebec
ET MONTRER!.PLUS DE CALVITIE“CANADA ”

hfl!parution presqui- 
nue des Ëats-Lmis 
Wurt a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéri- 

de toutes les maladies des 
reins ot de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

CERTIFICATS SUR CERTIFICAT!? ... . ft
BBS.

15°
KT DU

M ° «-5
La Valeria continue d’opérer des 

cures étonnantes. C’est incontesta 
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les eertifl 
cats suivants :

ffson il 4 48 

818

tisse Ottawa....
P*

rt. A Montréal...
tu. A. Oliiver

AVOCAT.
? MPETITE GAZETTE Arr. à Québec.... 6

{Too

9 00 
12*23

p.m. 
10 00

Yïfi
li 26

Kiel est mort ! i 1 Mais La rose 
_ l’est pas. Allez voir le tacnflce 

immense qu’il fait de so 1 stock de 
ce temps ci, au No. 49 et 51 rue 
Itideau.

Bureau.—Encoignure des» rues Rideau 11 
Sussex Block d’Egleson, '
W AlUjKNT A ERl.TFE -v,-N

Ut&wa. 6 i ail vier *. Hk3

Laisse Québec....] 

Laisse Montréal. 

Arrive à Ottawa

Htawa, 1 in"
8

ne
Montréal, 29 janvier 1884.

pharmacien, 601 
(ouest) Montréal.

00
OTTAWA p.m. p. 

10 16 11Monsieur G. D. Giriux, 
rue Notre-Dame

Monsieur,Nouvelle Annonce O ELEGANTS CHARS PALAIS 
son i. attachés aux trains de vitesse 

'entre Ottawa et Montréal.
ET PUCE DU MARCHE, HULLSi vous craignez de devenir con 

somptif à causv de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appélit, ou en 

redoutez le choléne

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 

après les autres toutes les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Val6bu ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après eq avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valéria.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu’elles n'ont cessé de lui aeçorder depuis 
qu'il est dans le commerce. Anjounrhui 
il a le plaisir de les informer qa’L vient de 
recevoir

Connections a Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 

Intercolonial.
Conuec-.ioub a. Montréal avec les trains 
chemins le fer pour Portland, Boston, 
tous let* points de la Nouvelle-Angle-

joie si vous 
jarce que votre estomac et vos iu- 
testius sont souvent dérangés, ser 

sans hésiter des Amers
Onfexécule k ces ateliers toutes soi les

vez vous
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr . rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

D'IMPRESSIONS 10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, a sai un lotNouvellement importée, avec aue 

de patrons fleuris pour chassis* Pa 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et 
Livres de Messe Anglais et Frai 
une foule d’autres articleg'réligie 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’ètre reçu nn assorti
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TKMPS et de L'ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de px__
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

On continue 
teindre et. 
res, à des p

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DA L HOU NIE.

21 Nov. ’84

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Otliwa 
Gaie Union)

Arr. à Prescott..... 9 30 a.m.
caisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa...«10 Oo a.m.

TELLES QUE:
7 00 a.m. 2 OU p.m.

4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogder.sburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

Livres, s, ei 
JOUIChez M. Laurent Duhamel vous 

ouverez un 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domij 

Ue, M. Duhamel rememe ses 
ombreuses pratiques et le public 
n général de l’encouragement 

au’on lui a aecoi dé jusqu’à ce jour, 
visite est respectueusement

Tètes de comptes, 
Mémorandums,

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

assortiment de vian-

Adbkrt Larosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
i-deyarit à repi 
as sortes de io

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
^ l’liuest, ouverte le II août I8b4 :
Ll Ex press du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
• du soir quitte Ottawa 11.40 pm 
■ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toron te à 8.25 an 
“ “ Arr. à Ottawa ù 6.25 j m
“ du soir quitte Tcrenio à 8.00 pm 
» “ Arr. à uituw. à 4.38 am

Chars palais élégants sur le*, trains du 
< ijour. Chars dortoirs somptueux tur les 

t-eains du soir.
Connections 
rockville et le cheraiu do fer du Graud 

Pi one ; aussi pour ’c chemin de fer Utica 
vnd Black River et ses nombreuses con 

nections pour le sud et l’est.
Lign : directe pour Chicago et lows les 

oints à l’ouest, sud-ouust et noid-ouesl. 
Pour les billets, le prix du passage, le 

Ages dans le char-salon, la table de 
iépart des trams pour le haut dei’Uttaw. 

yt toutes les autres stations locales et au
tre, ^informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

mr 4a hue mparkn m
D. McNICULL 

Agent général des passagers.
PARKER,

Agent de Billet.
W. WHYTE

Runnier, d an V g tnt «

comme c 
repasser toutes 
)rix modérés1.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Knvelopjies Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttk,
Cultivateur.

une 
ollicitée

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches

UN DEMANDS U11 ilgtiüt rtibldtillt
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour venüre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, labriques, 
moult: s, rues, mines, etc. Adresse : 
i The t.anadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, H. Q.

9 oet 'a

Aux Inventeurs 
J. Coursolïe & Ck,

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lavolette et Nelson,

Pharmacien!,
Montréal.

Placards,
Lettres funêiaires, à Smith’s Palls pout

Btc., etc., etc.
Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que 
cheveux sont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

Solliciteurs de Brevets d1 Inventa* 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondante aux Etat#* 

Unis, en Angleterre et en France.

J. COUBSOLLE & ÇieM
Chambri Victoria* 

Vls-à-v* e bureau des Brevets,
OTTAWA, 0*7.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte, 

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

parutions, 
Subpoenas, 

Affidavits,

Votre tout dévoué,
G. A. Girodakd,

ex-député de Kent.B P.—Boite 68. 
24 Fév. 1881

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma < e VALE
RIA. trois fois, mes cheveux ont et ssé de 
tomber.

B. fi. LAYERDURE Ob 1”k‘ Apres Vinveutaire lait notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

al,
Inscription»,

Etc., etc., eic.MAGASIN GÉNÉRAL Du

FERRONNERIE VANHORN8,L. Bélangkr,
Photographe,

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

Outils, Clous, Câble, Chaîne,
El to.

Peintures, Huiles, Vetnis, Vitres, Mastlr,
Etc.

Comme par le passé un assoi t 
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAM

8 lbs de thé Japon pour $1.00. N 
A. Savard, rue Dalhousie.

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier ,883POUR NOTAIRES IJe certifie q^ie la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Jesiiis âgé de soixante- 
quatre ans.

Contras de vente,
Contrats de mariage, 

Blancs de billet, 
Procurations, 

Quittances,
mm, CAMPBELL & Co.

KDE O’CONNOR.
4 décembre 1884Transports»,

Protêts,
Obligations, etc.

lan F. X. Boocui.

Milbury, K.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
jh rdis tous mes cheveux du sommet de 
la tète. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appo

sa Valeria.
prescription, je le dis, je 

m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit 
iéria. Quelle ne Rit pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d i voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins ên grandé partie ma oh 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

JOS. SENEGALSPRUCINE
ENTREPRENEUR

One des meilleures 
Jf rations offertes fi[ POMPES FUNEBRESan public, pour le eoulag 

ment immédiat et la gn
de Fît? -

Pour les Greffiers et les Commissatn >

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

ment immédiat et la 
t,. rison de. la Toux, du Bh 
" de la Bronchite, de I 

rouement, de la Oi-oupi ç 
de toutes les maladie» de .» 
Gorge et des Poumon».

A rendre paît .*ità 26, et 
50c la bouteille.
B.E.MoGALK, Ohimist-e, 

Montréal

com DBS BOBS

York et Dalhousie,

OTTAWA.
MAtiASM D. tiiiOS.

CHAMPAGEE! VINS Rl.CHFRCHBS' 
CIGARES l

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu ai 
numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St, Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Chai 
ireuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Gin, en Rite et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement cuexétes, effets 
iirree à domicile.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., lpuéslêe

Blancs de Procès-Verbaux
D'avis de Vente

En lisant la

Nulü de Noix Longues ComposéeDe Saisie,
De Venu Oe McGAJLft 

Sewmmte»
fau*e l’essai de La Va-

Dit

Pour U guéf t 
son certaine dt 
toutes les affet- 
tiona bilieuses 
torpeur du toit, 
maux de têti, 
in' di ges tlon- 
étourdissements 
et de toutes-1er 

malaises causés par lr nanvais fonctionn- • 
ment de 1'estoquK.

Des pilules sont x tt>r. i trecomtiààdéf s 
comme étant nn dos . ".us sûrs et dès plus 
efficaces remèdes a.tn’re les maladies pli e 
haut mentionnées. Biles ne coo tien neuf 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgalit 
pourent être administre dans nMmpor • 
quel cas, elles ne contiennent aucune t 
ce! substances délétères qui pourraient 
rendre préjudiciables à la santé de» enfan. 
oq des personnes âgées. Les Pilolbs d i 
Noix Loyetms Composbbs, db MoGal*, son* 
préparées avec soin, arec un extrait cor.'» 
centré, tiré de la noix longue et cdmbim 
avec d’antres principes végétaux, de ms 
nière à les placer au premier ratyç, par 
toute» jea pilules Stomachique» jusqu’à p . 

au public.
R. B. MoOALB, ChimisK.

THIS 13 YOUR OPPORTUNITYPOUR LES SEL-TRESORIERS Aà

fi
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 
the best that 
are published 
if you will ob
tain two sub
scription b for 
The Wekklv 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis- 
eelliVneona 

publications, given as prives for getting up 
<dube for Thu Mail, will be sent to any 
address upon application. There is rio boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot ol 
books this winter 
with very little 
effort, if yon will 
dnly mak

Listes D’évaluation,
Liste» De Perception,

Liste Alphabétique d'electeurt

N0. 460, RUE SUSSEX
W. O. HcRAY,

LE TOUT,Propriétaire.
Ottawa, 5 Mc. 1884

L. P. Champagne.
lan

Môûtiéal, octobre 1883,
Je, svassigné, déclaré 'avoir perdu 

pletemeni la ohevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé èb tous les remèdes possibles mais 
sa-is succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans fa Minetve, j’eus ia curiosué 
de m'en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. La vio
lette et Neisan, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C'est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester qui 
j’èiais alora—il a en /iron six mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule b(4te et elle m’a suffit pour me rendre* 
ma chevelure, d’autrefois, un peu plds 
claire cependant, les cheveux étant pluh 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émêfveilîés du résultat 
Je suis gârdie n de la barrière de la Côtti 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que j 
d’attester à lous ceux $ffi voudroni se ren 

donne qe certificat de mpp 
propre mouvement, en justice et en recon 
naissance pour l’ameur de oette merveil 
leure découverte.

RT A DBSSirop ots enfants du tir Eide-re
------ Oe sirop est prérai

Xpiv rée avec l’approba.
-r- tion desprolesaeutf

. JgÈJc* de r K oie de Méde
St' ’ - cine rt de Chirm»

1K' La», 1» de l'Unirersitt
dn Collège Vlcto»

m « iis

IflL. Les ordre» envoyé» ner la Poet 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai."te sent offertesit sirop des «o 

fan te est rapèrieoi 
- à tontes les prépe 

ration» calmante» 
-offertes aux mère.

llo t,
your minds to it.
Tlio books are 
splendidly bound ^ 
and are the pro
ductions of the \ 
beet known an* ' 
thors, which is a 
sUffioientguarén- 
tee tliut they will 
hot only afford 
amusement but
bea source of pro- *
fit'

poptU&r wwkly j»bU.hri, «a 1, wly One

Ihü&wmSrEic

Id
ABONNEMENTS:

Mnioogall, Macdougall 4 Beltcoiiitde famille pour coo Berner la santé de leur» 
•trient» ; fl pent être donné arec ta plu 
grande confiance aux enfanta dans les cat 
mirants: Colique..Diarrhée, Dyseeolerit. 
Dentition douloureuse, insomnie, Tous, 
Rhume, Coqueluche, etc.

.Demandes le Snsor no Db GooBane e< 
aehetei point d’autre, 

wm vente par tout le Canada et les Etau 
■ t4

“ LE CANADAw quotidien, par en, $î.6f 
IE COURRIER OE HULL" <« U c AVOCATS, PROCCtfeURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlâmes t, et des Départements 
au O sa ad», *c.

“Scottish .Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

e vienn
Tout abonnement est invarisblemei w 

payable d'aranee.

Ho*. We« MAonoesALt, O. R.
Fbavk M. Maodovwall.

N. À. Bblcoübt, L.L. M.
du Barreau 
s’eecnpeni 

tention

Pi an bb Dei

Kavente cnyx toi*» les i*armaeiflpn 
Bh fro* garJti BARV^Y, boité l

THII. M C«a, U BOI TKILLK.
.ÎTETIl Seul iiropneiajje,

B. I. llcOALl, Ohtiniet La Seciété de PuWiei(«SL N. B.—Mr. Bel court, membre 
d’Onlwio et d» ce ltid* Québec, 
aussi dés affktre reouorant son ut

Moi °Rr>»*RlÉTAIRF(4M

1

|

PEU.L’OCTROI DES TERRES
ACCOUDE AJ

CHEMIN DE > / hou LA 1PaelUeee fauadien
CONSISTE EN

Sanerbes Prairie à Itlé et Terres à 
Pâturages au ,>laniteba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à lias prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement ropres à la

M»«Ttsmblan6b8M
duits laitiers, etc.

Arec ou[siuis < omldfons de f ultui-e, 
ü®lo“ ien^sir du colon. f.nS ,.rjx varj’nl 
de E2.d0 I acre en mo* -n, a, c des con
ditions exigeant la t = lns condi.
tions de culture ou ..iu» ■ :,,3m, à prix 
facile, basés sur - lion mfnu.
tieuse -les exami.nl t. , -'e id C'pmpagnie.

bi la rente est h Je , \ ac condition de 
culture, IJN RA fit Al* de la moitié du 
prix d achat est alloué sur la portion d^ 
terrain cultivé.

1
Pourtant, 

pa» la cruau 
cacher à An 
un frère E 
lorsque, poi 
elle manifest 
même la vo 

Je me rem 
chez M. Mot 
tard, hélas ! 
vendu son fi 
son successe 
pas le pren 
histoire, il t 
aucun ienseï 

Je no vou 
j’en éprouve 
car il me s- 
m’appartenai 
finitivement 

—Je vou» 
excuse d’aul 
me, que vous 
très probable 
moi qu’un ou 
sence et l’ai 
été à charge.

—Ne le crc 
monsieur, i 
d’Hérissay, < 
que Mad dei: 
n’est certes i 
me et qui ne 
distinction n 
nir voir Arn 
fille et moi, n 
à Argenteuil 
femme pour j 
mande.

—Bh bien ! 
mond, le has 
parés, ma sa 
duit pour a 
côté les mê

pput a heter une
ige
On

naux, pro-

v

f
Tenues de Paiement :

Les paiements peuvent être faits en 
plein au lemps de l'achat, ou en six paie 
ments annuels, avec intérêt. Des Débeo 
tures de Terres peuvent être obtenues lia 
Banque rie Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles ser >nt acceptées 
10 pour cent d t rime sur leur plein i
d^tmes!™ mlérét SCCrU’ en pai™9l‘ 

u°" f‘,“l s„e procurer des l'amphlets, 
lippes. Guides, etc., en s’adiessant an 

soussurnA ou a ,i„hn li. McTavish, Con, 
missaire des Terror, à Winnipeg, à oui 
lotîtes communications relatives aux prix 
conditions de vonle, descriptions des terres! 
etc., devront être adresses.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINKVVATER 

13 mars 1885 —ia ecrélaire

-î
»

I

fétit£ mmi
Ses marques peuvent être effacées.

Main >n LEON & Cie.,

°“'^^«"-oo,

L OBi.IT RATEUR!
et inoffen.ive, ue cause aucune douleur n

Cheveux Nuizerflnx.
Le remede ëpdatoire de LEON et Cie.,
enlève en qu Iques minute» les cheveux 
superflus sans la momdre douleur ; les che- 
rwti ne repoussent jamais Ce remède en 
tree-simple. Instructions complètes. Ro- 

ÏV "'Ue- Prix : $1.00.
SHAW. agent général

<
t

vous avez r 
exception pr 
attendu dix a 
à la recherche 

Pendant d 
viens, j’y si 
j’étais si jeu 
je demandais 
de ses nouv 
lard.

Maaa.

\SA

■:o: —Eh ! laiss 
me dit-il. C: 
le va te recon 
pas qu’elle sc 
prendre....

—C’est ég 
«Irais la voir.

—Eh bien ! 
lloussard, le 
manche...

Malheureus

venons de recevoir le 
oins bel assortiment 

•t v toiles peintes et doree- 
pour ten et res qui ait 

a nais etelmporleen Canada

JACOB KBRATT è
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

18 RUE RIDEAU.
N- B.—Voyez le? échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
comme ncemei 
Le premier 1 
fit attendre pi 
Enfin je rapf 
promesse qu': 
s’exécuta.

N ousmonti 
fer, nous deso 
et, après avoi 
nous noue e 
route qu’on ni 
Sur la droite 
le clocher de 
mi-heure aprè 
l’unique rue < 

Nous nous 
cabaret, pour 
Madeleine D< 
apprit qu’elle 
tin après la 
mais on nous 
qu’elle avait 
nous iniormâ 
Le fermier se 
Madeleine lu 
adresse, mais 

Cependant, 
nous étions à 
petite fille < 
avait rament 
souriut avoir 
cette histoire.

Selon lui 
pas gardé c 
l’avait, confiée 
me des envirt 
té Je pays dej 

—Du reste, 
leine m’a 1 
d’envoyer ch 
conque se pré 
clamer dette j 

Noua nous 
curé,.mai» -là 
que nous ; 
échappa. Le

1

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
Roule de la Malle Royale, des Passager» 

et du Fret entre le Canada et la Grand-.- 
Bretagne, e1 Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
•le la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard,^le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
. reés de buffet et chars-dortoirs font 
partie > e chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avan--midi à Halifax, en partant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouvèrent au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé
montré que l’Intercolonial et le» iig ies de 
paquebots qui font le service entre Hili- 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et n tour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l'Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ue p.ts-ager* 
peuvent être obien îes un s’tidrct&ani à 

E. KJaNU, Agent Ue tnlieis,
No. 27, rue Sparks, Ottawa, 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les lassagers et le fret de 

meet, 93 bloc R æin, rue York,
Toi onto.

O. POTTINGBR,
Surintendant générai,

Bureau lu chemin de fer. 
Mon ton. N. R., 13 Nov. 1

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Le 
ageols-roysgeurs trouveront bonne ubt » 
et dea voitures toujours prôtt** à cot hôt- I. 
Prix modérés. Ln téléiAoneest attaché 
a l'établissement.
K» CV1YBIUK, pionrielAire 

•fim, 18 dôc.
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DELETTREZ

54, 56, Rue Richer, 54, 56

CREATION PARIS NOUVELLE

™ «f

SUAVITÉ V'

BANS RIVALE

concentration

CRÈME OSMHEDIA
SAVON, EXTRAIT Kgs#* 
B AU de TOILETTE EÏ9g 

POUDRE DE RIZ
COSMÉTIQUE, BRILLANTINE 
HUILE, POMMADE, VINAIORE

10. QUILLET t C"|
I COGNAC I
■ La Maison acceptp îles Agents sêrleui I

La Parfumerie OSMHEDIA assure à
SES f'iDÈLBS pLIKNTS

tfatnnrtU itwtst et geint sane egal^Æ
DÉPÔTS DAMS TOOTS* LSI PRINCIPALIS PSASMACIÈS. 1

CHEMIN UK FE«
Umm MTr J. B. AB1AL

PEINTRE,
DÉCORATEUR,LA

TAPISSIER 
et VITRIER

VOIE LA plus COURTE
BNTBB

OTTAWA KTMOVTRKAI
Et lois les points à l’est.

Marchand de

PEINTURE
et de VITfi.u.

026 BUE SUSSEX
O T' T A W A 

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligue d'af
faires ; il sui veille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et set, prix sont raisonna 
blés.

CONVOIS A PASSAGERS J 
Tous I.e* Jours, ’

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bona venture, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et les trains da chemin de fei 
Delaware et Uadson. dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Trojr, A'benj et New

A partir du *8 Jnln IMS, .les trains oir 
caleront comme sait :
Partent «l'Ottawa.

4.00 p.m.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes.

17 mare 1885
Arr. A Montréal. 

11.80 n.ne. 
SAC p.m. la

Pr’t de Montreal. Arr. A <
8.45 a.m. 13.80
4.80 p.m. 8.80 p.m.

Tousles convois à passagers rendent direc
tement 4 Montréal, sans changement de chars 
ni ne locomotive et indépendamment de tous i«* 
autres trains du Grand Tronc.

Lea trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent an Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Ottaaa
p.m. U • W -JL JÊEÆ*

Importateur et manufacturier de
Chapeaux, Casques 

Mitaines, Capots
en Foui ru, es, Etc.

Des avantages extraordinaires sont a< 
mollement offerts a ix Dames qui désire
raient se procurer des

Le train partant de Montréal à 8.46 du
se raccorde avec l’express de nui» 

venant de Boston et New-York vié Soring
ld, quittant Boston VIA Lowell à 7.00 p.m. 

viA Fiohbnrg à 6.00 p.m. et New-York A 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

CHEMIN DE PREMIERE CUISSE
BT RAILS NEUFS EN ACIER

Lee paesagen pour le Sud 
chars à la gare Bonaventnre 
bagage est transféré sans frais extra et sees que 
le passager ait à s'en occuper.

Le bagage est ohéqné poor n’imparte quel en
droit

laê billets et tout 
vent être obtenus aux 
rue Sparks, et a« dépôt dee billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sa 
réglée d'après l’heure du 76ème méridien.

BQRÜü tS EN PEAUX
. „ DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLES EN FOURRURE 

COLLERETTES, ETC.
la Rue Ride tu

et l’est ohangetit de 
à Montréal oh leur

IRESuR DES "UYSPEPTIOUE
autre renseignement peu 
bureaux du Grand Tronc

Uette préparation guérit, 
la Dyspepsie des Tubercultux ou poxtn 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du K ou et 
des Reine, les hydropisiee et lee tthn metis

Préparé par le
Dr N. LACERTE,

Lévis, P.

U LLN8LKY
Oerac

A. U. PBDKN,
^ Agent gén. des passagers

i <4.

Prix : 10 els la bouteille.
En vente obéi les pharmaciensMadame Thomas Bftteld 

née DUMOUCHEL,
147 Rue Sparks Ottawa.

dSpét oëes
ELZEAR ALARTE 

71 rue Bolton, Jftawe.
tiiu illetl 884

Dr AIjFüEd SdVARModes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d'amver et des pi us com
plets.

Bureau :

NO. 376, RUE CUMBERLA
Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, «al

Dame Thmaa By field.
^hxio

nshinBit

V Tonique A ntl-Glaireux et Anti-BUleux .JPrépare par PAUL. GAGE, P(i*de I" Classe, Docteur en Médecine
4» la Faculté de Parti, SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÉDICAMENT

PARIS, e, R vie de Ghresielle-St-Germain., 0, t=> a p.T<^3 3
0D

■t ü»i> (oui* tes Ma Inair « Congeatirrt. 7

e ae
r x

S, I.II.I in Contrtlipu. Eiljir 1, hrluhii tuiIB d. 8Ü0.UÉ,,«riait U Sljlatm PHI 6»6l

„ "!2SBSS?
F , KT n**» IFF rniNcirAVKS phaixmacifs pu canada.

ï Wk l-ts PyiGATlVES D'EXTRAIT D'ELIXIR TONIQUE ANTI-GLAIREUX DU D'GUIUP.
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ui

coatenent. sous un petit volume, toutee les propriété* 
tou-pui qaüvee et «UpureUvee 4e oet Elixir
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I 60 Aimées de succès!!... I
1SIROP JOHNSON

(Extrait de pointes d'Asperges composé)

m

B!Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS 
Médicament autorisé par le Gouvernement Français, sur le rapport 

du D* MARTIN-SOLON, au nom de la Commission du l’Acad’aie de Médecine, contre : 
Maladie* du Coeur,

Maladie» dem Hronchcs et du l’ouenon, 
Maladie» de* Articeüation» et

o
■

Ea
O s

s&

8 sTroetble* de la Circulation tendant à Vllydropi»ie.
Français uu privilège exclusif pour la x 
tvllcumnt reconnue qiVil a, par acte authe

2 M JOHNSON a obtenu -tu 
prefuration de ce Sirop, 1 

XI rang parmi lee médicamenta
in tique, pria

▼ornement 
utilité a rtv

qu'un Age transmet » un autrui âge. I* te Comité nommé pour T ex» men du .«iiregt «f# Jo'mio.
LLAHD etné, KO A BU, lUron TUâSAltn l'AJOI. DK* ' N A KM B 

Membre: d» / Institut de France.
* Eviter lee Contrefaçons, exiger la signature Johnson BOXSARD et sur chaque 

jâ; flacon le timbre de garantie de BUNION des FABRICANTS
loi ItOCIII 'Il. Pharmaolr.njanoiennamant run Porria).actiu'l'omcn' lli.ruoria Turanno. 1* tttiS 
g A Québec : B' Bd. MORUE &. C'\ - A Montréal. X, AVlOT.BTTB A VELBON 
!0 _ FT DANS T-U* tV.< I.V.S I WA ll> III' l'.'.NA JA.
EOEOE6EOB EOtOEOHOMOM E^0g0aOA<--,0Evu>vJOMOEÔEOEO

ételt 00mpoei de : 
», Gat-lchmao etM

O S

LiOÂNADÀ, 1S Mars 1Ô86.

VALIN &, ADAM,
Avocat* et Notaire» Publie».

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 2& rne Sparks,

1’Hotel Russell.

“ J’ai sonflterh’*
De toutes les malames imagisablee 

fiendant les trois dernière» aanéee. Notre 
Pharmacien T. J. An lerson m’s recom

mandé les “ Amers de Houblon,” 
j’en ai consommé deue bouteilles 
.le >uis complètement guéri et je recoin 

mande sincèrement les Amers de Houb.on 
Atout le monde J. D. Wa a*r, Buckner,

«ait pas Madeleine et ignorait 
absolument ce dont nous lui 
parlions. Il n’était à Fontin 
que depuis quatorze mois 
Quant à son prédécesseur, dont 
nous lui demandions l’adresse, 
il était parti depuis plus d’un 
an dans les m ssions de Cochin- 
chine.

Nous revînmes fort désap
pointés de notre expédition. M 
Moussard était encore plus tris-

FEUÎLÎ.ETOM'

-è-TLA FOLLE J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau Qué 

bec, s’occupera aussi des affaires requ* 
rant son attention dans eette province.

28 février 1885

A. A. ADAM

Mo.

Je vous adresse ces que.ques lignes taacomme
Gage de reconnaissance pour 

Amers «le{Suite) James R Bowes
AROHXTH O T B

Chambre US,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

BUE SPARKS.
Ottawa, 18 -l 1885

• • ‘ Houblon. J’ai souffert
De rhumatism - enüammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine 'n’a 

semblé me fair- du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris «leux bou

teilles de vos Amers e Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujnur- 
l’hui aue je ne l’ai jamais été. J’espere 

Qu . , ous aurez beaucoup de succès,
,\ rec ce puissant et 
Kfficace remède :
Quicon iue ! * * serait désireux d’a

voir plus de détails su* ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, E. M. 

Williams, 103 I6th Street, Washington, 
! D. C

Pourtant, nous ne poussâmes 
pas la cruauté jusqu’au point de 
cacher à Armande qu’elle avait 
un frère Elle avait douze ans 
lorsque, pour la première fois, 
elle manifesta le désir, je dirai 
même la volonté de vous voir.

Je me rendis donc avec elle 
chez M. Moussard 11 était trop 
tard, hélas ! M. Moussard avait 
vendu son fonds, il était mort ;

ne connaissait

te que moi.
—C’est ma faute, disait-il. 

J’aurais dû écrire à Madeleine 
ou aller lavoir depuis long
temps ; mais comme je lui avais 
donné mon adresse au greffe le 
jour où je t’ai recueilli, je m’i
maginais qu’elle m’écrirait 
dans le cas où il arriverait quel- 

chose d’extraordinaire. 11que
taut qu’elle ait pjrdu cette 
adresse....C’est ma tantq, c’est 
ma faute !

Bientôt après, j’enirai chez M.
Damiu, qui, m’avait assuré M.
Moussard, était un ancien ami 
de mon père. Aussi je brûlais 
de l’interroger ; car, c’était triale 
à penser, je ne connaissais pas 
l’histoire de mes parents !

Cependant, encouiagé peu à 
peu par les Doutés demon nou
veau patron, par l'intérêt visi- tenant.je 
ble qu’il me porta,i, je me ha- ûê^embompuinté.6 
sardai, au bout de quelque il se l asse à peine un jour sans ‘que je 
temps, à mettre la conversation revive d» compliment» le» sur progrès 

t > . apparents de ma sant- ei ils sont «lus au •
SUT Ce sujet. Amers «le Houblon ! .1- Wicklille Jackson.

A mou errand étonnement, M. Wilmington, Del
r c , . it#-tvs bouteille» qui ne po-tent pasUamin parut embarrasse quand j Mu(, étiquette n anche mariuée d’une 

je lui parlai de mou père. Il | luulVa verte de Houblon sont de la contre- 
éresirement au’ll iscon. Hejotet lo is les remèdes sans fame répondit evasiveme. l qu. n (eJ em 0Jiil0llllé,. qui s’offrent son» le

avait été fort lie avec lui d a- nom do .. iloui,ion - ou .. Houblons."
bord, mais qu’il l’avait perdu de|_____________________

depuis plus deux ans, lors : .s-sr-maoB
terrible aceideut i’em- j

SMU TiS " -■5~g-J l flifl" ~ *1 ffilUM
Opère îles l itres ,

M E R V r. ILI, E b S Esiîontquo!
DUS A

Maladies des Rognons •/
KT •

Des Affections du Foie
Parce qn'll ncli à la rois sur le FOIE, les 

INTESTINS cl Ivs ROtiNONS.

son successeur 
pas le premier mot de votre 
histoire, il ue put nous donner 
aucun xeiiseignement.

Je ne vous cacherai pas |que 
j’en éprouvai une joie secrete, 
car il me sembla qu’Armande 
m’appartenait dès lors bien dé
finitivement.

—Je vous comprends et vous 
excuse d’autant mieux, mada- 

vous attendiez

±t’mede est le tfië.Je considère qu« votre 
meilleur q -i existe pour riudigubtion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des iu ri, J’amve 
Du sud en quête de santé et |e trouve 

tpiv nos \mers m’ont fait plus de 
Bien !
Que t iutH autre choee ;
li y a un mois j’étais ^xtrêmemeut
Maigre ! ! !
• t pre qu’incapaMe de marcher vaiu

Poudres de Condition d'Alexander
KOFLKN POUR lee KOUIVONI

ET AÜTRKS

«RDECINES CELEBRE*
POUR LES

Chevaume, que vous ne 
très probablement à trouver en 
moi qu’un ouvrier, dont la pré
sence et l’amitié vous auraient 
été à charge.

—Ne le croyez pas, mon cher 
monsieur, répondit madame 
d’Hérissay, et la preuve, c’est 
que Madeleine Uor.heui, qui 
n’est certes pas une grande da
me et qui ne pêche pas par la 
distinction, n’a pas cessé de ve
nir voir Armande, et que, ma 
fille et moi, nous allons souvent 
à Argenteuil chez cette brave 
femme pour y accompagner Ar
mande.

—Eh bien ! madame, fi' Ray
mond, le hasard qui nous a sé
parés, ma sœur et moi, repro
duit pour ainsi dire de mon 
côté les mêmes obstacles que 
vous avez rencontrés, à cette 
exception près que je n’ai pas 
attendu dix ans pour me mettre 
à la recherche d’Armande.

Pendant deux ans, j’en con
viens, j’y songeai à peine, — 
j’étais si jeune !—et cependant 
je demandais de temps en temps 
de ses nouvelles à M. Mous- 
eatd.

ASIST 1 Otta wa 0. STRATTON, 
Coini dot rua Dalhoutte a batm-fiunci 

A VIS.—Les médecines cl-dessus, cél. 
y bres dans tout le Canada pourleu 

efficacité ne se trouvent que chez M. f 
STRATTON. Je mets donc le public e 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER
N. 8.—On peut aussi obtenir l’article ve

ritable chez v LA PORTE, rue Rideau ; 
GOOD A LL A FILS, rue Wellington ;

Queen, ouestet DAGLISH A FRERE, rue«■■avue
que ce 
porta.

A l’endroit de ma mère, il iut 
plus explicite. 11 ne tarit pas 
d’éloges sur son compte, et pro
testa que c’était le plus noble et 
la plus courageuse femme qu il 

Aussi re-

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, ailes ches

McDougall <e cuzxej
Le us ancien magasin de ce genre è 

Otta , établi en 1850, à l'enseigne de 1.
«BOSSE TAKRiERE,

Rue ossex, et coin lie la rue Duke,
CHAVDIKKES. OTTAWA,

Et 5 HATTAWA, P.Q.

eût jamais connue 
poussait il avec 
bruits de suicide qu’on avait 
tait courir a la suite de son 
étrange disparition.

Selon lui, il fallait qu’elle eût 
ét ' victime à son tour de quel
que inexplicable accident ; mais 
il était impossible, disait-il 
qu’elle eût couronné par 
lâcheté une vie toute de sacrifi
ces et de dévouement.

énergie les df-harmsso le nystème dos hu
es qui produisent, dos maladies des 

togiions et dos voies urinairea, des maladies 
jiilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes. le rhumatisme, la névralgie, les 
àffcctiima nerveuses et toutes les maladies 

lies les femmes sont sujette*.
( nÊM0XTliÉ-m,

IL OUÉKIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDBS et le RHUMATI3 

nej* libre

PURIFIANT AINSI LE SANG
système sa vigueu 
chasser la maladie. 

MILLIERS DE CAS 
lea plus gra ves de ces maladies ont ét 

lagés et, en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS.

Parce qu'il 
meurs viciées

auxque
&S-(’Eri EST IUEX

MCDOUGALL A CUZNEMLA CO
ME
les 3 bre 1683.En faisant fonction mont tousune

L'ORtiAMStiL di‘ L’HOMMEr normaleet donnant au
Est l’œuvre .a plus complexe du créateur 
et quand ce mccani-me si compliqué, et 
artistement l'ail, est dérangé par la mala
die, on doit recherchor le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i ux plus ex|>érimentés, car le corps huma n 
est quelque chose de trop précieux poi r 
être négligé. Alors s’élève la question 
•* Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
gemtem inaire.

SES HEMKDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
•. erveux, v t ompris la Spermalhroée, Go- 
ur'.ée, ta Sphilie, la Stricture et l'Impor- 

tenue, etc,, etc.
PAKGEQUE vous avez été trompé e* 

abusé par les CHARLATANS qui préten 
liaient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr J. hannksskn, avant que cette malaun 
devienne chronique et incurable.

DES

—Eh ! laisse-la donc grandir ! 
me dit-il. Crois-tu donc qu’el
le va te reconnaître ï Ne faut-il 
pas qu’elle soit en âge de com
prendre....

—C'est égal, dis-je, je vou
drais la voir.

—Eh bien ! nous irons, fit M. 
Moussard, le premier beau di
manche...

Malheureusement c'était au 
commencement de décembre. 
Le premier beau dimanche se 
fit attendre près de quatre mois. 
Enfin je rappelai au patron la 
promesse qu’il m’avait faite. Il 
s’exécuta.

Nousmontâmçs en chemin de 
fer, nous descendîmes à Nangis, 
et, après avoir traversé la ville, 

engageâmes sur la 
route qu’on nous avait indiquée. 
Sur la droite nous apercevions 
le clocher de Fontin. Une de
mi-heure après, nous étions dans 
l’unique rue du village.

Nous nous adressâmes à un 
cabaret, pour avoir l’adresse de 
Madeleine Dorcheux. On noue 
apprit qu’elle avait quitté Fon
tin après la mort de son mari, 
mais on nous montra la ferme 
qu'elle avait habitée. Là nous 
nous informâmes de nouveau 
Le fermier se rappelait bien que 
Madeleine lui avait laissé son 
adresse, mais il l’avait oubliée.

Cependant, lorsqu’il sut que 
nous étions à la recherche d’une 
petite fille que cette femme 
avait ramenée de Paris il se 
soutint avoir entendu parler de 
cette histoire.

Selon lui Madeleine iVavait 
pas gardé cette enfant. Elle 
l’avait confiée à nne grande da
me des environs, qui avait quit
té le pays depuis longtemps.

—Du reste, ajouta-t-il, Made
leine m’a bien recogimendé 
d’envoyer chez M. le curé qui
conque se présenterait pour ré
clamer cette petite.

Nous non» rendîmes chez le 
curé,,mais. là toute trace de ce 
que nous recherchions ,nou§ 
échappa. Le curé ne connais-

XV
Paix, $1, sous forme liquide ou en pov 

En vente ch< z tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle.

rdson & Ole., Burlington, VL 
un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Ces explications sommaire», 
indispensables au moment d’u
ne réunion si miraculeuse, ne 
laissaient plus aucun doute 
dans l’esprit de ceux qui les 
avaient écoutées.

—Aussi, madame, conclut 
Raymond, de tout ce que nous 
venons de voir et d’entendre, 
il résulte clairement ceci :

lo C’est que votre mari, vous 
et Madeleine Dorcheux, pour
riez au besoin témoigner de l’i
dentité de Louise Armande De-

Wells, Rlctaa
Envoyez

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

REMEDË INFAILLIBLE
-----POUR-------

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DU FOIE 

La CONSTIPATION, les 1IEM0R- 
RHOIDES et les MALADIES 

DU SANG

latour ;
2o Que les registre du greffe, 

à défaut de M. Moussard et M. 
Damin, pourraient témoigner de 
la mienne.

.—C’est tellement précis à mes 
yeux, répondit madame d’Héris- 

vous demanderai la

■&, GRATIS "W
On enverra par la malle un traité prê 

oieux du système du Dr Johannebsen par 
'“i ement cacheté à toute personne souf 
fit g de - eue maladie, pourv qu’ell 

tresse à son seul agent autorisé, au- 
Ei ts-Unis ou au Canada

HENRY VOGELBR 
49, South S.reet, Now-ïork

Divers symptômes compliqués sont Irai 
tes par les prescriptions spéciales du doc 
leur Johannesben d’après I’aVrS d'un mé 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance coutidencielte et 
toute réponse est envoyée frais de poste

nous nous ]I.e* Médecin* reconnaissent son 
efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” est le remède le plue 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt.
ter sur l’efficacitésay, que je 

permission de vous amener mon 
mari et ma fille et de vous pré
senter à eux

—Ce me sera une nouvelle 
occasion de leur témoigner ma 
reconnaissance, fit Raymond qui 
s'inclina.

Madame d’Hérissay sortit.
A peine la porte se fntielle 

refermée sur ses pas, qu’Arman
de et Raymond se confondirent 
dans uno seconde étreinte.

—Il est certaine phrase de 
madame d’Hérissay qui m'a 
semblé provoquer en toi une 
sorte de frayeur dit Raymond. 
Ta me l’expliqueras Je ne 
veux rien ignorer de ce qui t’in
téresse, n’est-ce pas ? Songe 
donc que je suis presque ton 
père, ma chère enfant !

—J’y compte bien, fit Arman
de. Depuis yie j’ai reçu ta let
tre, que j’ai lu ton nom, un 
pressentiment secret m’a fait 
deviner que tu étais mon frère, 
et je t’apelaia à mon secours.

— Sois tranquille. Tu as à 
présent un protec-teuret un dé
fenseur au besoin'dit Raymond.

“ On peut toujours comp
du Kid»^- w»rt)"R N C1>rki So. Hen), vt.

‘‘Le “ Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux uns.”

DrC M Bummerliu, Sun Hill, Ga 
DANS DES MILEIF.RS DE CAS 

cures, lorsque tous les autre 
remèdes avaient éohoué- .C’est lyi remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l'effet est snr t qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

lKfT II purifie le sang, fortifie et 
donne nne nouvelle vie à tous les or
ganes importants du Corps humain- Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débartnfese le foie ae toutes maladies et règle 
les intestine. De cette manière, le système 
est débarnMPê .de? maladies !©• J?b« dsngé-

éré desil a St, 84- l an

onsmatoire île flus:qu\
333 BUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,
Prix modéré*, pour commençant*.
13 octobre 1885—la.Paix, $1, sous forme liquide ou

£n vente chez tous le- pharmaciens.
On envoi le remède en^oucjro par la malle. 

WELLS, RlÇHAÉliSON & tic, Burlington, Tt
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Tapis, Ti.ms, EtcKIDNEY-WORT

fJLiüüN DE TAPISCLUB BOUSE D'OITAWA.
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Ancien Poète de P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
, irelarts, Rideaux,Oet e maison a été reparée, décorée et 

neaotén à neuf, arec toutes les

A lélloraiions Modernes
Des avantages spéciaux 

artistes de théltre.
La buvette ept toujours pourvue des mail 

leurs marquee de
Vine, Liqueurs et Cigare».

“r
Corniche*» Pôle», Oarnltnre» 

et Meuble, de tonte sorte.
•ont offerts aiu à la

MAISON DE TAPIS O’OTTAWI.
148 Rne 81* A KH N.

SHOOLBRED et Oie,T. P. O'OOJNNOit, Prop.A suivre]
Ottawe, It Ot». 1883.„ .tawi, *«pt ISM'UC
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hE Quebec a VancouverRESOLUTIONS Il y a eu grand congé, hier au 
collège d’Ottawa, à [’occasion de la 
Sa i tu-Pat rice. Le
grand’messe solennelle a été chan
tée, le R. P. Balland officiait, assis
té des RR PP. Brault et Pilon 
comme diacre « t sous-diacre : ser
mon de circonstance par le R. P. 
Leyden Dans l’après midi, à 5$ 
heure», il y avait bénédiction du 
Saint-Sacrement.

Avis aux personnes qui désirent 
le bon temps dans leur poche. Mon 
1res Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complet de joncs de 
mariage et oijoux de différents 
genses, garantis tels qu"on les re 
présente, sinon l’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

Les funérailles de Mme McIntyre 
ont eu lieu ce matin, à l’église 
Saint Joseph, au milieu d’un grand 
concours de parents et d’amis. Les 
porteurs des coins du poêle étaient 
MM. F. R. E. Campeau, L. A. Gri
sou, J. Errait, l’éch vin O’Leary, 
A. McLelan, J. A. Pinard, 
vice solennel a été chanté.

Tous les orphelins de l’orphelinat 
Saint Joseph y assistaient.

Excellent thé de 15c. 25cts. la 1b.
chez N. A. Savard.

Allez au Restaurent International 
pour des huitres, côtelettes, steaks, 
et différents genres de gibier. J. W. 
Lancto, rue George.

Hier après-midi, au Patinoir à 
roulettes, la course d’un d* mi mille 
ouverte aux petits garçons a été 
gagnée par Fred. Jennings Le 
soir, la course entre Gallagh 
patin et Marsh à pieds a été g ignée 
par Gallagher. Ce soir il y a cour
se de deux milles entre Graham et 
Gallagher. Demain soir, bénéfice 
du club de polo d’Ottawa, course 
en bicycle de deux milles entre 
Geo. H. Hill et le gérant M. Rennie.

MESDAMES,-Royal Studio-
*_____  ET --------

THEATRF ROYAL ▲BO

matin, une l-BS MARCHANDISES »KA une séanre du comité général 
de Régie de la société Saint-Jean- 
Baptiste d’Ottawa, tenue le 16 cou 
rant, les résolutions i]ui suivent ont 
été adoptées :

Que les membres ti comité 
général de Régie de la société Saint 
Jean Baptiste d’Jltawa ont appris 
avec une profonde émotion la mort 
du très Révérend Père Tabaret, 
supérieur du collège d’Ottawa.

Que tout eu ressentant une vive 
douleur pour cette perte cruelle, 
nous avons la consolation que ce 
zélé et digne chrétien, a obtenu, 
cause de sa vie si féconde en bon 
lies oeuvres de toutes sortes, la ré
compense qu’il devait attendre 
pour ses travaux de religieux et de 
citoyen modèle.

Que la mort de cet infatigable 
alhlète de l’éducation, a non seu
lement jeté dans un deuil profond 
l'ordre des Pères < Ibiats, mais que 
ce deuil -’étend également 
toute la population d’Ottawa sans 
distinction d’origine.

Que les élèves du collège d’Otta
wa, surtout, se rappelleront long 
temps les inépuisables trésors et 
délicates tendresses de ce grand 

à faire aimer la

Au nombre des personnes qui ont 
enregistré leurs noms à l’hôtel Gran 
ville, à Vancouver, la semaine der
nière, est un nommé Pierre Du
four, qui venait d’un endroit situé 
à 200 milles en bas de Québec. 
M. Dufour a tait à pied tout 
le trajet, envi on 3,000 milles. 
Son voyage a duré 87 jours, ce qui 
est une moyenne d’un peu plus de 
40 milles par jour. Il est bon de 
remarquer M. Dufour est un hom
me qui touche à la s-ixanlame.

Cependant, en arrivant à l’hôtel 
de Vancouver, il paraissait aussi 
frais et dispos que s’il n’avait par
couru qu’une dizaine de mi,les Le 
but ,1e son voyage est une visite à 
son gendre, Louis Desbiens. Il 
parle de revenir à pied. On ne 
trouverait pas beaucoup d’hommes 
même plus jeunes que lut, qui 
entreprendraient un voyage apfssi 
long, dans de pareilles maçons 
tances.

MOI® »»Pllli\TBHP8 Lee* luire et Direct. J. H. 4.1 LM OU R 
6# ratai.SALLES Dit L. HOWARD Poor six mou.,

SEMAINE COMMENÇANT Pour quatre m

LUNDI, 15 MARS,
Mlle A. McDonald Trois pièces Différentes.

Lundi, Mardi, Mercredi et matinée de98 Bue Wellington «
Edition

Arrivent journellement. Poor Pennée...MONTE ( IlINTO«Photographies Cabinet, Maison de Modes Parisienne
531 KDE MISSE*,$2.00 la douzaine, el elles sont réellement 

bonnes.
Jeudi et Vendredi sots, et matinée de 

Samedi,Quatrième uorte de ia rue York.
Voyez nos “ Galley Slave” Bureau :Photographies de raquetteurs

Toutes sortes de Photographies exéeu 
tées à des Piix qui conviennent a tous.

PATINOIR A ROULETTES
“ royal."

Samedi soir.sera
“ Streets of New-York.”

Matinées : JEUDI .h SAMEDI. 
Admi=sion : 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. m. Levée du rid; u à 2.30 

Prix d’admission: 15, 2u. 30 et 50 cts.
LE <PROGRAMME DE LA SEMAINE : 

Attraits extraordinaires.
Musique chaque après-midi et chaque

Lundi soir—Grande course.
Mardi soir—Bande complète des Gardes 

augmentée à 40 i struments.
------LA SAINT PATRICE------

Mercredi soir — Grande course d’un 
mille, H. March à pieds rs. Wm. Gal
lagher sur putins.

Jeudi soir—Course de deux milles, F. 
Cu'tis os. Robert Graham.

Vendredi soir—Gra d bénélice compli- 
mentaire offert au club de polo d’Ottawa. 
Grand événement avec belle liste d'attrac
tions. Voyez les programmes.

Samedi soir—Grande Grande course de 
«leux milles px>ur une.bourse de $20. Wm. 
Gallagher vs. Frank Curtis.

Ouvert—Matin, 10 à 12.
Après-midi—2 30 à 5.
Le soir—7 30 à 10.

O’REILLY FRERES, 
Propriétaires.

A. 8 RENNIE, 
Gérant.

De toutes les parties du Canada

• Cadres, Albums, Statues, 
Ouvrages Janonais. 

ABAT-JOUR
De fantaisie, faits à ordre, au plus 

court délai.
Venez voir nos Curiosités Mécaniques.

POUR LE TEMPS Watts «
DU

ll tltEi: HUNTASSOCIATION DE TIR Al)
LJn serLa dix-huitième réunion annuelle 

de l’association de tir du Canada 
a « u lieu hier, en cette ville, sous 
la présidence du Lt -Col. Kirkpa
trick, et eu présence du gouver
neur-général.

Les rapports soumis montrent 
l’état prospère de l’association.

Le marquis de Lansdowne a 
porté la parole. Il est heureux des 
succès remportés par une associa
tion dont il apprécie hautement 
l’importance et il suggère quelques 
améliorations à faire II regrette 
que le nombre des souscripteurs, 
au lieu d’augmenter, diminue, et 
que l'association lie reçoive pas 
des manufacturiers du

Réduction uxtraQrdiEiMiresor
to a# lew effets d’epiceries et 
wnr le poisson spécialement.

L’honorai 
claré, hier, 
n’a reçu des 
quête déniai 
Deux letl res 
tes sont tout 
il les met de 

Sir Adol| 
parole sur 1 
cite les té me 
din, des l’èr 
greville, etc 
chancelé de 
de le considt 
Avant la pi 
Macdonald a 
lin que es 
laient être ri 
té des troubl 
rêt personne 
dide. Le pro 
M. Blake et 
Riel, en ont 

Riel coin 
ment consid 
causées par 
compte des i 
crut devoir 
leçon, afin q 
qui auront d 
ginaires, ne 
recourir à 1 
les faire redi 

L’honorab 
dit qu’on h 
d’avoir décl 
révolte et 
sympathie pi 
répète aujou 
la province c 
sympathie pi 
vrai que, da 
ment, une 
s’est emporta 
fait plus fort 
heureusemei 
bec a été acc 
certains jour 
Français ont 
doiffiè raiso 
en a pas de 
A l’assemblé 
M. Laurier 
avec les Méi 
le gouvernt 
lion a lieu 
oa songe au 
sieur prêta < 
tre de la cou 

Relative® 
Winnipeg, 
explique qu’ 
conduite, qu 
setôs. Le Le 
autres, a put 
lui, des télé 
mais envoy* 

Il relève e 
portées conti 
ie met en ci 
même. Tou 
lion et après 
chasse n'a p< 
de rendre h 
ministre de 1 
procédés em 
sa fermeté p 
te. De nor 
font foi.

En termii 
pond à la pré 
rendu devai 
Le fait est <

cœur, si propre 
morale et l’étude, et que tous véné
reront sa mémoire et pleureront sa 
mort comme celle d’un père tendre 
et du voué qui fut toujours prodi
gue de sa science et de son temps, 
quand il s’agissait du bien de la 
religion et de la société.

Que les membres de cette société 
portent le deuil durant un mois, 
pai respect pour la mémoire du 
regretté Père Tabaret et que copie 
ie ces résolutions soit transmise 
au collège d’Ottawa et aux jour
naux français de cette ville.

(Signé),
Stanislas Drapeau, 

Président

i Hareng frais, 15 cls. par doz.
Hareng salé, 15 cls. par doz.
Morue No. 1, 3 cls. par 1b.
Saumon No. 1, G cts. par lb.
Maquereau, 15 c»s. par doz.
Mêlasse. 10 cls. la pinte.
Sirop, 10 cts. la pinte.
Excellent thé, de 15 à 25 cls. par lb.

A la Maison d’Enarene,
Coin des l'ues Dalhousie/cl Murray.

N. A. NA VA II I>, Prop.

Vis-à-vis les édifices du Parlement.

LES FAITS OU JOUR

Pierre Jules Hetzel, écrivain 
français, es1 mort.

M. Dubail, le nouveau consul- 
général de France est arrivé à 
Québec.

M. Gladstone ferait pouvoir pré
senter à la chambre, lundi pro 
chain, ses mesures relatives à l’Ir
lande.

Dimanche prochain, Mgr l’arche
vêque de Québec célébrera le 15e 
anniversaire 
épiscopale.

Sœur Catherine Fréchette, du 
couvent des Sœurs Grises de Mont 
réal est morte subvement, hier, soir 
à l’âge de 76 ans.

Le gouvernement français a élevé 
les droits sur l’alcool et augmente 
ainsi son revenu annuel de 75,000,- 
090 de francs.

1----- 'fit/
Articles de Modes

LA GRANjE

VENTE

pays tout 
droit d’enl’appui qu’elle aurait 

attendre. Les succès des membres 
de la société à Wimbledor, en 
1885, l’honorent beaucoup. Qu’elle 
continue à prospérer.

Sir Frederic Middleton, au cours 
fit un ma

J. Chamaro, 
Secrétaire. IVoitures! Voitures!

LA SAINT PATRICK Voilures couvertes ou decouvertes, 
Fhaétons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, elc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

ALFRED MATHIEU,
No. 380 rue Clarences Ottawa

24 juillet 1885.

quelques remarques, 
gnifique éloge de nos volontaires. 
Parlant de la compagnie du Nord 
Ouest : u c’était la première fois, 
dit-il, que je commandais des trou 
pes volontaires et, je' désire qu’on 
prenne note de ce que je dis, s’il 
me fallait recimmencer demain ia 
môme entreprise je préférerais les 
volontaires à tous les soldats du 
monde. ^Tous étaient d’une classe 
supérieure aux troupes de l’armée 
régulière. Bien que je connusse 
leur inexpérience, je me sentais en 
sure tu avec eux, car j’étais certain 
que pas un ne reculerait.”

Un a discuté différentes ques
tions, entre autres celle de l’adop
tion de la carabine Martini Henry.

A une assemblée du conseil, dont 
le Lt col. Ouimet fut réélu prési
dent, on a décidé de faire les arran 
gements pour le prochain concours 
annuels pour 1885. L’association 
de tir de la Saskatchewan fut ad
mise à faire partie de l’association 
du Canada.

Le règlement qui empêchait un 
concurrent d’aller à Wimbledon 
plus de deux fois en cinq ans a éié 
aboli.

de
ARTICLKN DE MODE

Nos compatriotes irlandais ont 
célébré, hier, leur fête nationale, 
par tout le Canada. En cette ville, 
la démonstration a été une messe 
solennelle à l’église Saint Patrice 
avec sermon de circonstance par M. 
l’abbé Callaghan.

Le R. P. Fillàtre, O. M. I., offi
ciait à cette messe, assisté du R. P. 
Langevin comme diacre et du Rév. 
M. Burns comme sous diacre. Sa 
Grandeur Mgr Duhamel était au 
trône, et parmi les membres du 
c'ergé présents on remarquait M. 
le grand vicaire Routhier, MM. les 
abbés Campeau, Whelap, Cassidy, 
O’Donnell, Pallier, Leyden et 
Plantin.

Le soir, il y 
où M.J. A. McCabe a prononcé un 
discours patriotique. Il a fait un 
temps charmant toute la journée.

A Montréal, il y a eu procession, 
moins considérable que d’habitude, 
messe et sermon. Après la proces
sion, des discours furent prononces 
par le maire, et MM. Quinn, Cur
ran, C. R. et Barry.

A divers endroits d’Ontario la 
fête a été célébrée. A Toronto, il 
n’y a pas eu de procession.

Cette coutume de parader dans 
les rues, aux jours de fête uationa 
le, se passe insensiblement avec le 
temps qui change tout.

CHEZ

Mlle A. McDonald vient d’arriver 
des marchés fashionables où elle a 
fait des achats considérables au 
comptant, dans les patrons les plus 
distingués. Ses nombreuses amie» 
trouveront son assortiment complet 
et bien choisi. Elle ouvrira bien 
tôt son magasin de printemps, et 
elle sollicite respectueusement la 
faveur d’une visite. 521 rue Sussex, 
4e porte de la rue York.

de sa consécration

1)BI >A
*NOUVEAUX

CHAPEAUX
ta

DU

AU BON MARCHE m PRINTEMPS

_  Commette Aujourd'hui.
S®"* Voyez les vitrines de la

Célébré Maison de Modes.
3» RUE SPATHS.

HggToujours en mains le meilleur 
choix de livres d’images, de Chape
lets de Statues, et d’article religieux 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex. 

Nota.—Afin de faire place 
nouvelles marchandises du

rLe gouvernement français a dé
cidé d’émettre un emprunt d’un 
milliard pour consolider les dettes 
contractées depuis six ans et rache
ter la det*e flottante.

a eu grand concert POUCE À CHEVAL DO NORD-OUEST.
SOUMISSIONS POUR CHEVAUX.

T\ES SOUMISSIONS cachetées, mar- 
AJ quées “ Soumissions pour chevaux,” 
et adressées à l’Honorable Président du 
Conseil Privé, Ottawa, seront reçues jus
qu’à midi de lundi le 29 mars, 1886, pour 
fournir 100 chevaux de selle et 100 che
vaux de Irait pour la police à cheval ; ces 
chevaux devant ôlre livrés à Itégina, Ter
ritoires du Nord-Ouest, pas plus tard qui 
le 24 d’avril.

Les soumissions devroj t spécifier le prix 
par cheval de chaque classe, de trait ou 
de selle, et pourront comprendre tout 
nombre pas moindre qu’un chargement 
de wagon.

Avant d’être expé liés d’Ontari ■> ou de 
Québec, les chevaux seront examinés par 
un officier de la police et un chirurgien 
vétérinaire, mais seront aux risques et dé
pens des entrepreneurs *-t ne seront payés 
que lorsqu’ils seront livrés à Régina.. Les 
chevaux qui seront blessés ou tomberont 
malades pendant le trajet ne seront ame
nés à Régina qu’après être complètement 
rétablis.

Les soumissionnaires devront mention
ner la date à laquelle les chevaux seront 
prêts, et la station de chemin de fer eu 
Ontario ou Québec qu'ils choisissent pour 
l'inspection.

aux 
prin

temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite s ir toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

On signale quelques cas de cho
léra à Vénise, à Marseilles et à 
divers endroits de l’espagne. C’est 
l’opinion des médecins qu’avec les 
chaleurs le fléau reviendra.

S
AVIS AVIS.

DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suacriptiou 
“ Soumission pour Approvisionnements 
des Sauvages,” seront reçues à ce bureau 
jusqu’à midi de MARDI, le 20 AVRIL, 
1886, pour la livraison pendant l’exercice 
expirant le 30 juin 1887 des pproviaionne- 
ments des Sauvages, loue droits payés, à 
divers endroits au Manitoba *«t dans les 
Territoires du Nord-Ouest. Ces approvi
sionnements consistent en farine, fard sé
ché, bœuf, épiceries, munitions, ficelles 
bœufs, vaches, taureaux, instruments ara 
toires, outils, etc , etc

Les membres de l’Union Saint-Joseph 
sont priés de se réunir à la salle dimanche 
matin, le 21 c. urant, à 8 heures précises, 
pour former la procession et se rendre en
suite à l’église Saiat-Jean-Bapliste.
I Le départ de la saile aura lieu à 8.45.

Par ordre,

LE MOS UE ET LA VILLEDes arrangements se font pour 
la construction prochaine par le 
Grand Tronc d’une ligne de Peter
borough à Ottawa qui raccourcira 
beaucoup le chemin entre Toronto 
et Montréal, tel qu’ouvert aujour
d’hui par le Pacifique Canadien.

On est à préparer pour la saison 
prochaine les moulins Je M. Eddy.

M. Laurent Duhamel a immé
diatement besoin d’un bon boucher 
à qui il payera de bonne? gages. 
S’adresser à l’étai D. marche By.

Hareng frais, 15cts. la doz.,
chez N. A. Savard.

Un boite contenant un enfant 
nouveau-né a été déposé à la porte 
de la Basilique. Le petit être aban
donné fut baptisé et confié aur 
Sœurs de char-té.

Hareng salé, loots, la doz.,
chez N. A. Savard.

A. LA VIGNE,
Secrétaire.PROGRÈS

18 mars 1886.

W. A. ARMOURM. Robinson, manufacturier de 
cette ville, est l’inventeur d’un 
système pour relier les lisses de 
chemins de fer, dont on dit beau
coup de bien et qui serait bientôt 
universellement employé. Ce sys
tème est d’une application facile et 
ne coûte pas plus cher que l’ancien 
système : il est aussi très simple. 
Grâce à celle nouvelle invention, il 
n’y aurait plus à craindre les acci
dents de tous genres causés par le 
dérangement des lisses. M. Robin 
son a pris un brevet d’invention.

obtLe révérend M. Marsolais, sulpi- 
cieu, est décédé hier soir à Mont
réal, après quelques heures de 
maladie. Il était âgé de 57 ans. 
11 avait été vingt ans chapelain de 
l’Hôtel-Dieu de Montréal, et depuis 
un an il desservait l’hospice Saint 
Charles.

Manufacturier et Importateur On pourra obtenir des formules de sou- 
ission et les détails relatifs à cos appro- 

les dates des livraisons.MOULURES POUR ENC1DREMEN1
D’IMAGES, M HOIRS,

ri#îonnements,
etc., en s adressant au soussigné, i 
Commissaire des Affaires des Sauva 
Régira, ou au Bureau des Sau 
nipeg.

Les
chaque catégor 
tie de chaque 
ment, ou po 
dans la lia e.

Chaque soumission devra être accompa
gnée d'un chèque accepté par une banquo 
canadienne, payable au surintendant gé
néral des affaires des sauvages, pour au 
moins cinq pour cent du montant des pou- 
miasions pour le Manitoba et les Ter
ritoires du Nord-Onest, lequelchèque sera 
confisqué si le soumisa onnaire refuse do 
signer le contrat sur demande de ce faire, 
ou s’il n’accomplit pas le service entre
pris. Le chèque sera remis si la soumis
sion n’est pas acceptée.

ues soumissionnaires sont requis de faiio 
la somme totale de la valeur eu argent des 
affaires qu’ils offrent de fournir, cai 
cela leura zourmseions ne seront point pri
ses en considération.-.

Chaque soumission devra, en sus de U 
signature du soumissionnaire, porter la si
gnature de deux cautions jn.ées suffis 
par ie département, pour garantir V 
tion du contrat 

Dans tous les cas 
que partiellec 
preneurs de

:swin-
(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tsbleaux à l’hoile Anglais, Fran

çais et Allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, el de canevas 
pour tableaux.

LE* MARCHANDISE* SONT TEN
DUE* PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

Venez me faire une visite,
fparrarrea an ■
!• à M par cent.

Description.
emissions peuvent être faites pour 
atégorie d’effets (ou pour une par- 

ôgorie d’effets) sôpare- 
s les effe’s mentionnés

soumissions MChevaox dk Trait—Agés de 5 à 7 ans, 
environ 1,250 lbs. jambes courtes, actifs, 
Mins et exempts de défauts, bien domptés 
et bons marcheurs.

Chevaux de Sel b—Agés de 5 à 7 ans, 
de 15 à 15-3 de haut, de bonne race et 
sains, exempts de défauts, de bonne subs
tance, de belle apparence et action, et 
bien domptés.

Chaque soumission devra être accompa
gnée d’un chèque “ accepté ” par line ban
que canadienne, j our 
dix pour cent” de I 
chevaux offerts ; ce chèque ;era confisque 
si le soumissionnaire refuse de signer le 
contrat lorsque re quis ne le faire, ou s’il 
manque de produire des chevaux conve
nables pour l’inspection à la date spécifiée 
dans son contrat, ou de les livrer à Regma 
pas plus tard que le 24 d’avril. SI la sou
mission n’est pas acceptée le chèque sera 
remis.

Un ne s’engage pas d’accepter la plus 
basse ni aucune des soumiss.ons.

Il ne sera rien payé aux journaux 
publieront cette annonce sans y avoir 
d’abord autorisés.

Molasse, tOcts. la pinte.
chez N. A. Savard.Jusqu’au récent naufrage de 

l’Oregon, la ligne Cimard pouvait 
se vanter de n’avoir jamais peidu 
un seul vaisseau ni un seul passa
ger, bien qu’elle soit la plus ancien 
ne ligne tiaiu-atlantique. H y a 
quarante si> ans que sou premier 
vaisseau partait de Liverpool peur 
Boston.

Une enquête sera faite sur les 
causes du naufrage de \Oregon

L’église Saint Joseph, de cette 
ville, sera, dans quelques jours, 
éclairée par l’électricité, au moyen 
de? machines électriques du collè
ge d’Ottawa.

Maquereau, lôcts. U doz.,
chez N. A. Savard

Plusieurs chars de beaux ani
maux ont ete expédiés, hier, de 
cette ville à l’ouest, par M. Frank 
Strong un des principaux éleveurs 
de l’ouest.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujourb être employe lorsque les 
en fan:? fout leurs dents. L soulage 
tout du suite le petit être souffrant ; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevan les douleur? 
de l’enfant, el le petiu chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigné les vents, régularise les 
intestins, et est le milleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez-vous, et de 
mandez le “ Sirop Calmant de Ma
dame Winslow, ” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Saumon No. I, Gets, la lb.
chez N. A. Savard.

s
mi montant “ égal à 

la valeur totale des
•le» Se

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus ré
cente* nouveautés du commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
488 rue Sussex.40 pour cent d’économisé sur 

tout a< hal de hardes et tweeds que 
vous ferez chez P. H. Chabot du- 
rant le présent mois. Les citoyens 
d’Ottawa et des comtés environ
nants l’ont si bien compris, qu’ils 
n’ont cessé de s - rendre en masse 
pour satisfaire leur bon goût en 
achetant ce qu’il y a 4e plus nou
veau en tweeds, draps, etc.

Sirop, lôcts. la pinte,

MORT SOUDAINE où le transport nese fi
aient par voie ferrée, le* 
vront faire des arrange

ables pour que les a^provi 
soient expédiés sans retara* 
de chemins de fer * leur d

étéChaussures pour Enfants
D’ECOLE.L rait

■ionnementa 
des statio
aation dans 1 entrep 
an point de livraison.

Le département ne s’oblige pas d'accep
ter la pfns basse ni aucune des soumissions, 

L. VANKÜÜGHNET, 
Soas-snri g tendant Général des 

Affaires ues Sauvages 
Dépt. des Affaires des Sauvages,

Ottawa, 3 .eari, 1886

ep
teMme Ouimet, mère de M. Al 

phonse Ouimet, avocat, est tombé 
morte, hier soir, dans l’église Notre 
Dame de Montréal, pendant l’exer
cice de la ne u vaine de Saint-Fian- 
çois Xav.er.

FRED WHITE, 
Contrôleur,

P. G N. U.

conven

J*ai maintenanten mains nn immeise as
sortiment de chaussure* faite à la main. Lee 
pratique* trouveront tout c* qu’elle* peû- 
vmt désirer en fait d* chaussure* d’an- 
temne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

PardeMus^ea feutre, *!aqu*e deabléee et
°* G. MURPRT,
No. MS côté ouest de la r»e Sut»

dv gouvernement»tOttawa, 13 mars 1186
i

Strop des Enfants iu Dr Godci ri 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prii Mc. 
ta bouteille. En rente chet C. U. 
Oicier et H. F. MacCarty, Ottawa

Morue No. I, 3cts. la lb.
ichez N. A. Savard.chez N. A. Savard.
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